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L’autisme est une pathologie en constante évolution dans ses représentations, définitions et frontières avec les autres pathologies psychiatriques. L’autisme, nommé actuellement trouble du spectre de l’autisme (TSA), est reconnu comme un trouble du neurodéveloppement, aux côtés du handicap intellectuel, des troubles de la communication, du déficit de l’attention/hyperactivité, du trouble spécifique des apprentissages et des troubles moteurs.

Le TSA est par ailleurs fréquemment associé à l’un ou plusieurs de ces troubles ou à une autre pathologie somatique : par exemple à l’épilepsie ou à un syndrome génétique.

Le TSA va donc recouvrir des situations variées avec des symptômes dont la sévérité va évoluer au cours du temps et dont les conséquences seront diverses, allant du handicap sévère au handicap partiellement compensé permettant une autonomie et une qualité de vie satisfaisantes.

Les soins, rééducations, accompagnements, dans l’objectif de s’adapter au mieux aux besoins de la personne TSA, vont donc eux aussi évoluer au cours du temps et se diversifier.

Au sein de cette complexité, le cœur des symptômes – les troubles des interactions et de la communication à visée sociale – reste commun à tous les patients et va longuement persister.

Pour répondre aux troubles socio-communicatifs, les professionnels tentent de développer les compétences sociales de leurs patients, compétences qu’il est possible d’améliorer et stimuler tout au long de la vie. Les exigences sociales étant aussi très variées, selon l’âge et le milieu dans lequel va évoluer la personne, le travail proposé devra s’ajuster à chaque situation.

Les professionnels, familles ou personnes avec TSA sont souvent perplexes devant l’offre d’interventions multiples dans le champ des entraînements aux habiletés sociales (HS) : en groupe parfois en individuel, avec telle ou telle médiation (jeux de rôles, thérapie comportementale, scénarios sociaux, carnet de travail à la maison…).

L’ouvrage de Mehdi Liratni et Catherine Blanchet répond avec brio aux questions qui nous sont si souvent posées sur ce sujet par les usagers des centres de ressources autisme. L’ouvrage clarifie en termes à la fois simples et précis les notions importantes concernant les compétences sociales. Il propose une habile synthèse des références à partir desquelles se sont construites les techniques d’entraînement aux HS.

Il a surtout l’ambition, tout à fait réussie, d’être un manuel, concret et pratique pour mettre en place les Groupes d’Apprentissages à la Communication et à la Socialisation (GACS).

Le choix assumé d’un objectif d’apprentissage des compétences socio-communicatives (plutôt que celui d’entraînements qui n’est qu’un moyen de progresser), est une réponse pertinente aux enfants avec TSA avec ou sans déficience intellectuelle. En effet, les professionnels qui s’engagent dans un travail d’entraînement aux HS rencontrent rapidement les limites des techniques habituelles développées pour d’autres pathologies ; l’autisme nécessite en effet un travail spécifique sur la motivation, la généralisation ou l’acquisition de compétences de bases.

Ce travail, ancré dans des techniques bien éprouvées de l’éducation structurée, des TCC et de l’Analyse appliquée du comportement est partagé dans le manuel de manière accessible, même pour les professionnels qui sont peu familiers avec ces approches.

La qualité de l’ouvrage tient aussi beaucoup à l’expérience des auteurs de la transmission de leur pratique. Mehdi Liratni a formé plus de 1000 professionnels aux GACS ; le succès de ses formations tient autant à sa parfaite maîtrise et connaissance du sujet qu’à ses qualités pédagogiques et didactiques. On doit saluer l’effort et la réflexion des auteurs pour rendre intelligibles et pragmatiques les techniques complexes d’apprentissage mises en œuvre dans les GACS.

La progression des apprentissages est bien décrite, permettant d’anticiper le déroulement des séances et de se projeter dans l’avenir. Cette projection est d’autant plus nécessaire que les progrès et la généralisation sont souvent ténus les premiers mois. Les professionnels, les familles et les enfants savent qu’ils vont partager une longue expérience, mais que les résultats seront mesurés et appréciés tout au long du parcours. Ce savoir même est un facteur de motivation, car l’autonomie dans les interactions sociales est l’objectif ambitieux, attendu et explicite des GACS.

Enfin, le manuel tout en étant un véritable guide pratique pour les professionnels transmet des valeurs importantes pour la pratique avec les personnes avec TSA : le temps nécessaire, la créativité, le partenariat avec les familles et le plaisir partagé.
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Psychiatre, coordinatrice du Centre de Ressources Autisme Rhône-Alpes
(Hôpital Le Vinatier, Bron), responsable du dispositif Troubles
Envahissants du Développement (Hôpital St Jean de Dieu, Lyon)
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En matière d’accompagnement des personnes présentant un autisme, la France a fait d’énormes avancées ces dix dernières années, en comparaison avec les décennies précédentes. Trois plans ministériels d’envergure (nationaux et triennaux) se sont succédé, promulguant :


	des dispositifs de diagnostic précoce ;

	l’ouverture de places spécifiquement dédiées aux personnes avec autisme dans les établissements médico-sociaux ;

	l’inclusion en milieu ordinaire ;

	des recommandations de bonnes pratiques basées sur des preuves scientifiques ;

	et la formation des professionnels à ces méthodes recommandées. 



En outre, de nombreuses universités de psychologie et facultés de médecine forment aujourd’hui les futurs professionnels de la psychopathologie dans des perspectives scientifiques, éducatives, cognitives et comportementales – ceci en mettant explicitement de côté l’ancien et prédominant point de vue psychanalytique duquel certains auteurs font encore porter le poids de la culpabilité de l’autisme sur les parents et défendent encore des positions thérapeutiques dont ni la théorie, ni la pratique n’est fondée ou évaluable sur un plan scientifique.

Il existe aujourd’hui un consensus scientifique pour considérer l’autisme comme un trouble neuro-développemental impliquant une étiologie multifactorielle où les aspects endogènes semblent prédominants (génétique, neurogenèse, neurophysiologie, déficits cognitifs spécifiques, développement atypique…). Ceci dit, une approche développementale n’exclut pas l’effet de l’environnement sur les facteurs évolutifs et pronostiques (que ce soit dans les sens d’une aggravation ou d’une amélioration). C’est d’ailleurs ce que les approches éducatives et cognitives-comportementales démontrent : une prise en charge adaptée, précoce et intensive permettrait à un grand nombre de personnes porteuses d’autisme de voir baisser leur symptomatologie tout en augmentant leurs compétences dans différents domaines du développement (autonomie, scolaire, social…). Il nous semble que ces positions étiologiques et thérapeutiques sont aujourd’hui de plus en plus répandues en France et dans le monde.

Malgré toutes ces avancées, la France a été condamnée à cinq reprises par le Conseil de l’Europe pour discrimination, pour défaut d’éducation et de formation professionnelle, envers les personnes atteintes d’autisme. Ceci en raison de manques encore notables : de moyens pour l’accompagnement en milieu scolaire/professionnel ordinaire, de places dans les établissements spécialisés, de formation des professionnels aux méthodes recommandées par la Haute Autorité de Santé. Cette dernière insiste d’ailleurs sur la nécessité d’un accompagnement précoce dans le champ des habiletés sociales qui est un domaine particulièrement vulnérable dans l’autisme.

Malheureusement, encore peu d’ouvrages francophones proposent un programme d’entraînements aux habiletés sociales pour une population d’enfants avec autisme (à partir de 6 ans). Parmi ces rares (et donc précieux) ouvrages (Fallourd & Madieu, 2017), aucun n’a proposé, à notre connaissance, d’études scientifiques permettant d’en démontrer les forces et les limites. À travers nos expériences et nos études, dont 3 ont été publiés dans des revues scientifiques (Liratni et al., 2014, 2016), nous avons élaboré le GACS (Groupe d’Apprentissage à la Communication et à la Socialisation) et avons tenté d’en démontrer les intérêts. Aujourd’hui, nous souhaitons partager une partie de ce travail formalisé.

De nos jours, les troubles autistiques peuvent être diagnostiqués chez les enfants dès 3 ans et des signes autistiques peuvent parfois même être détectés dès 18 mois (Yvon, 2014, Durand, 2013). En France, concernant les prises charges de ces troubles, la Haute Autorité en Santé (2012) recommande d’intervenir le plus précocement possible auprès de cette population et de proposer des outils permettant de développer la communication et la socialisation. Le GACS (Groupe d’Apprentissage à la Communication et à la Socialisation) vient précisément répondre à cette double recommandation en proposant une intervention fonctionnelle, généralisable et adaptée aux enfants (ou adultes) avec TSA ayant un niveau de développement (ou niveau intellectuel) d’environ 6 ans et plus. À l’heure où ce manuel va être édité, nous travaillons aussi à la rédaction d’un manuel pour des niveaux de développement inférieurs (de 18 mois à 6 ans) pour les jeunes enfants sans déficience intellectuelle, mais aussi pour les enfants/adultes avec déficience et présentant ce niveau. Ce deuxième manuel fera suite aux expériences cliniques positives et à une étude que nous avons menée en ayant adapté les contenus et la forme des séances pour des personnes de ce niveau (Liratni et al., 2014).
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